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Une vie de chat montre ce qui peut se dérouler dans un appartement anonyme habité par une personne âgée...

La folie, quotidienne, est fascinante. Où se situe cette limite qui nous fait basculer dans une autre réalité ? Nous sommes tous des funambules de notre vie, certains tombent, d’autre arrivent à conserver un équilibre précaire.

Ce court métrage hésite entre la réalité telle qu’on la voit et la réalité telle qu’elle peut être imaginée. Un jeu de miroir nous entraîne dans une spirale de fausses vérités, d’apparences trompeuses. Cette vieille femme est heureuse, « normale »... vue de l’extérieur.

Une vie de chat se rapproche des films intimistes, qui capte la vie de tous les jours et ce qu’elle a d’unique. La différence c’est qu’ici, elle est effectivement extraordinaire. Il aborde la sphère intime de Ginette avec une pudeur et une retenue qui introduisent une tension sous-jacente.

Cette femme, qui a l’âge d’être grand-mère, vit un quotidien apparemment banal. Sa  solitude est pesante. La télévision et un chat sont sa seule compagnie. Cette grand-mère, Ginette, ne semble pas différente des autres personnes âgées que nous connaissons. Ce film dépeint son univers feutré, gris, sans joie, mais sans peine aussi.

Ginette est attachante. Au fil des scènes, elle nous charmera, nous fera sourire, nous donnera des pincements au cœur, aussi. Ce court métrage décrit avec tendresse une situation limite. Suivant notre âge, elle nous rappellera notre grand-mère, notre mère ou même nous-mêmes. Elle s'exprimera essentiellement par son chat qui est son seul confident.

Une vie de chat est un film dont l’action ne sort jamais de l’appartement, symbole de la solitude de Ginette, son jardin secret. C’est le seul endroit qui l’écoute encore vraiment, c’est donc le seul décor que le spectateur pourra voir.

Ce huit clos est un choix délibéré qui accentue le sentiment d’étouffement et l’envie de sortir. Ce court-métrage fait écho à notre peur de vieillir mais aussi à celle de plonger dans le trou noir de l’inconscience. Une vie de chat mêle la solitude et la folie, deux soeurs inséparables. Ici ne sait pas si c’est la folie qui cause la solitude ou si c’est la solitude qui condamne les êtres fragiles à la folie.

Quand cette solitude devient trop difficile, tous les moyens sont bon pour en sortir. Ginette part alors à la recherche d’apparences pour masquer le vide de sa vie. C’est un mal du temps, l’isolement des habitants des grandes villes du 20ème siècle. Mais pour continuer à vivre il faut faire semblant d’être bien. Alors, elle montre des signes extérieurs de bonne santé. Qui aurait pu déceler la faille ?

Une vie de chat s’attache à faire basculer le spectateur dans le quotidien d’une charmante vieille dame qui s’invente une vie pour être moins seule. Il fait une recherche en profondeur de ce qui constitue l’être humain. Le dépouillement extérieur pour mieux atteindre l’intérieur. « L’empire de l’homme est à l’intérieur » disait Saint Exupéry.
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Quand une femme, qui pourrait être grand-mère, pour échapper à un quotidien trop gris, trop banal, passe de l’autre côté du miroir et s’invente une vie à la hauteur de ses aspirations.
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SEQUENCE 1 : Salon de Ginette - Intérieur - Jour

On découvre un vieil appartement au papier peint défraîchi. Les meubles sont imposants et bruts et semblent prendre toute la place. Au milieu de la pièce se trouve une table rectangulaire recouverte d'une nappe cirée, au centre, un vase vide. Dans l’autre coin une grosse télévision sur un buffet en bois massif. Derrière , une Grand-Mère (Ginette)  est assise sur un rocking-chair, un livre sur les genoux : elle dort. Elle est habillée d’un pantalon bordeaux et d’un chemisier couleur vieux rose. Son visage est ridé, mais pas trop, elle semble encore faire très attention à son apparence. Un animal vient de sauter sur elle, un chat sûrement. Tout à coup, elle se réveille.



Ginette (en caressant son chat sur les genoux) : 

Ha, c’est toi mon Micky ! Un jour tu vas me faire avoir une crise cardiaque à me sauter dessus comme un bolide. Mais, oui tu es le plus beau des chats. Ne me dit pas que tu as encore faim ! ! Je viens de te donner à manger...

Ginette se lève.

Ginette :

Allez, pousse toi, il faut que je me dégourdisse les jambes.

Elle se lève tout en poussant le chat par terre. Elle se dirige vers la fenêtre.

Elle tire les rideaux et se penche pour regarder dehors.



Ginette :

Tiens ! Tiens ! Regarde ça, mon Pépère, c’est le beau Bertrand. Ha, en voilà un bien conservé pour ses 75 ans ! Tu te rends compte sa femme est morte, il y a dix ans maintenant... Il doit se sentir seul !

CUT

SEQUENCE 2 : Entrée Ginette - Intérieur - Jour

Ginette, habillée d’un pantalon marron et d’un chemisier crème, a son œil collé contre le judas. 

Ginette : 

Tiens, Monsieur Bertrand s’en va faire son marché. C’est incroyable il est toujours à l’heure. Bon il faut vite que je me dépêche si je veux le rencontrer par hasard sur la place.

Elle prend son manteau, met son chapeau, se regarde dans la glace, arrange quelques mèches rebelles, prend son sac et s’apprête à partir.


Ginette, se retournant pour parler à son chat : 

Bon, je ne serai pas longue... Juste le temps de faire quelques courses. Je

reviens.

Elle s’en va.

CUT

SEQUENCE 3  : Cuisine Ginette - Intérieur - Jour

Ginette se fait un œuf au plat devant sa gazinière. Elle chantonne gaiement.



Ginette :

... Si, si, je t’assure ! Il m’a dit bonjour en soulevant son chapeau. Il m’a fait un grand sourire. C’est qu’il a des beaux yeux. Ils pétillent. Oh, j’ai l’impression d’avoir vingt ans. Il y a un bal qui s’organise pour le week-end. J’aimerais tellement qu’il m’invite...

Ginette reste pensive. 



Ginette :



Micky, Micky… Viens me voir.

Elle regarde autour d’elle et se sert son œuf dans une assiette.



Ginette :

Allez tu vas pas faire la tête pour une petite soirée. T’inquiètes pas…

Le chat n’arrive toujours pas. Elle sale l’œuf.



Ginette :


Micky ? Bon , et bien tant pis pour toi.

Ginette emmène son assiette et s’installe devant la télé.

SEQUENCE 4 : Salon de Ginette - Intérieur - Matin

Ginette arrose ses plantes. 



Ginette :

Tu te rends compte. On est vendredi et il n’est pas encore venu me demander si je voulais aller au bal avec lui. Il doit être timide.

Elle jette des coups d’œil par la fenêtre.



Ginette :

Le voilà ! C’est l’occasion rêvée de forcer ma chance.

Elle laisse tout tomber.

Ginette met ses chaussures très vite, prend son manteau, se regarde rapidement devant la glace et sort en claquant la porte.

CUT

Ginette rentre dans l’appartement, le sourire au lèvre.



Ginette :

Ca fait tellement longtemps que je ne suis pas sortie...

Elle esquisse des pas de danse.



Ginette :

(elle chante) Ce soir je serais la plus belle pour aller danser. (elle trébuche et s’arrête de danser) Tu te rends compte mon petit minou chéri... Je ne sais même pas si je pourrais encore danser… Oh si ! (elle reprend sa danse et son chant) Et le beau Bertrand m’invitera à danser…

Elle s’arrête, pensive, s’enfonce dans ses pensées et sourit

CUT
SEQUENCE 5 : Chambre de Ginette - Intérieur - Soir

Ginette, en combinaison grise essaie d’enfiler un jupe devant une grande armoire ouverte. Des habits traînent sur le lit. La jupe est trop petite, elle l’enlève.



Ginette :



Qu’est-ce que je vais bien pouvoir mettre ?

Elle regarde sa montre.



Ginette :

Ouh ! Là, là. Il vient dans une petite heure, il faut que je me dépêche !

Elle s’avance vers le lit et prend un vêtement.

FONDU
SEQUENCE 6 : Salon de Ginette - Intérieur - Soir

Ginette assise dans son rocking-chair, attend. Elle porte un jupe de velours noir avec des grosses fleurs et un corsage rose.



Ginette :



Bon, je suis bien prête. J’ai assorti ma bague à mon gilet. Il n’y a plus

qu’à attendre.

Flash blanc


Ginette se revoit danser dans son salon

Flash blanc
Toujours dans la même position, elle caresse son chat.



Ginette : 

J’espère qu’il ne s’est pas tromper de jour… Oh, oui, toi tu ronronnes, tu es content. Egoïste !

Elle baille et ferme les yeux.

SEQUENCE 7 : Salon Ginette - Intérieur - Matin

La sonnette de la porte retentit.

Ginette, toujours endormie, sursaute sur son fauteuil. Elle regarde sa montre.

Elle pousse son chat.



Ginette :

Allez, descend, il faut que je me lève.

SEQUENCE 8 : Entrée de Ginette - Intérieur - Matin

Elle se dirige vers le miroir et se regarde pour arranger sa coiffure.



Ginette :

Qui ça peut bien être à cette heure-là ? C’est peut être Monsieur Bertrand…

Elle ouvre.



Emilie :

Bonjour madame, je suis votre nouvelle voisine d’en face. Je voulais vous prévenir que ce soir j’organisais ma pendaison de crémaillère. J’espère qu’on ne vous dérangera pas trop…



Ginette :



Vous êtes ma nouvelle voisine ? Mais, Monsieur Bertrand est parti ?



Emilie :

Je ne peux pas vous dire, j’ai aménagé il y a une petite semaine.



Ginette :

Une petite semaine... Mais celui qui était là avant vous... Monsieur Bertrand, qu’est-ce qu’il est devenu ?

Emilie :

Je crois que cet appartement est vide depuis au moins deux mois… Je n’en sais pas plus…

Ginette :

Ha, bon...

Un silence s’installe.



Emilie (gênée) :



Bon, et bien on essaiera de pas faire trop de bruit ce soir…



Ginette (sortant de sa rêverie) :



Ha... Oui... A bientôt...



Emilie, off :



Au revoir...

Ginette ferme la porte.

CUT

SEQUENCE 9 : Salon Ginette - Intérieur - Matin

Une musique de fête s’entend en fond sonore.

Ginette, en robe de chambre, assise dans son fauteuil, allume la télévision et caresse son chat. Elle s’est changée : pantalon marron et chemisier à fleur.



Ginette :



Il n’y a vraiment rien à la télé. Ce n'est pas croyable.

Ginette caresse un chat qui n’existe pas.

Elle joue avec la télécommande.



Ginette :

Oh, non, regarde minet... Arletty... Ca va me rappeler ma jeunesse ça... Allez on regarde ce film et on va se coucher... On a eu une journée fatigante... 

La prise de la télévision est débranchée.

Ginette :

Tiens, cet acteur me rappelle Monsieur Bertrand. Tu te souviens de Monsieur Bertrand ?... Mais si, il m'avait emmenée au bal une année. Quelle soirée, c’était... 

SEQUENCE 11 : Ecran  noir



Ginette, off :

Tu sais qu’on a un nouveau voisin, Monsieur René. Je l’ai croisé ce matin. Il est plutôt bel homme… Si on se rencontre sur le marché, demain, peut-être qu’il m’invitera à prendre un petit café ...
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